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Présentation 
 

Cette série d’articles a pour objectif d’identifier les pionniers et pionnières originaires des 

actuels départements de France qui se sont établis par mariage au Canada avant 1850. Pour 

chaque département français, nous proposons des données démographiques concernant 

l’origine des migrants et migrantes et leur parcours en Nouvelle-France et au Québec jusqu’au 

milieu du XIXe siècle.  

 

Le département de l’Orne 
 

Le département de l’Orne tire son nom du fleuve côtier qui le traverse du sud au nord. Depuis 

2016, le département de l’Orne fait partie de la région de la Normandie. De 1956 à 2015, il faisait 

partie de la région Basse-Normandie. Alençon est le chef-lieu du département et les villes 

d’Argentan et de Mortagne-au-Perche en sont les sous-préfectures. Le département de l’Orne 

compte aujourd’hui 385 communes.  

 

Sous l’Ancien Régime, son territoire faisait partie du Perche l’Angoumois qui fut rattaché au 

royaume de France en 1227 avec comme capitale, selon les époques, Corbon, Bellême, 

Mortagne-au-Perche et Nogent-le-Rotrou. Cette région historique correspond à la partie 

centrale de l'actuel département de l’Orne et de l’Eure-et-Loir et des parties des départements 

de l’Eure, du Loir-et-Cher et de la Sarthe. Au point de vue religieux, le territoire de l’Orne 

relevait en grande partie des évêchés de Sées et de Chartres pour certaines paroisses de 

l’ouest. Avant 1789, trois villes de l’actuel département de l’Orne étaient considérées comme 

des agglomérations urbaines soient Alençon, Argentan et Mortagne-au-Perche. 

 

Pionniers et pionnières de l’Orne 
 

En 2024, la base de données : Les pionniers et pionnières établis par mariage au Canada 1617-1825 

identifie 244 migrants et migrantes nés ou originaires de l’actuel département de l’Orne. Le 

Répertoire de la Population du Québec ancien du PRDH en mentionne 242, tandis que le Fichier 

Origine de la Fédération québécoise des sociétés de généalogie en recense 168 pour lesquels un 

acte a été repéré dans les registres paroissiaux et de l’état civil français. Dans le livre consacré à 

la Basse-Normandie et la Haute-Normandie dans la collection Ces villes et villages de France, 

berceau de l’Amérique française, on indique que 231 individus, mariés et célibataires sont 

originaires de l’Orne. Dans notre base de données, pour la période de la Nouvelle-France (1608-

1759), 237 pionniers et pionnières établis par mariage au Canada y ont été recensés alors que 

seulement 7 sont arrivés au pays après 1760. 

 

Sexe, statut et année d’arrivée au Canada 
 

Le tableau 1 indique que 85 % des pionniers et pionnières arrivent au Canada au XVIIe siècle. 

Les hommes représentent plus du 69 % du corpus. Soixante-deux migrants se sont mariés en 

France avant leur venue en Nouvelle-France. Les 244 pionniers et pionnières recensés dans le 
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département de l’Orne sont originaires de 76 communes différentes, dont 53 pour la ville de 

Mortagne-au-Perche, 28 pour la commune d’Igé et 35 pour celle de Tourouvre.  
 

Tableau 1 

Sexe et statut des pionniers et pionnières selon l’année de leur arrivée au Canada 
 

Sexe et statut 1608-1699 1700-1759 1760-1850 Total 

Homme 135 27 6 168 

Femme 73 2 1 76 

Total 208 29 7 244 

Célibataire 151 27 4 182 

Marié 57 2 3 62 

Total 208 29 7 244 

 

Occupation à l’arrivée 
 

Dans le tableau 2, on constate que les migrants volontaires et les migrantes, (enfants inclus) 

forment 63,5 % des immigrants ce qui est assez exceptionnel dans l’histoire de l’émigration 

française en Nouvelle-France. Les militaires représentent 12, 7 % du corpus. Dans ce groupe de 

31 hommes, on trouve 14 soldats des troupes de la Marine et 8 soldats des troupes de Terre 

arrivés à partir de 1755. Aussi, on dénombre 25 migrants qui sont des engagés de trente-six 

mois. Les prisonniers sont représentés par 2 faux-sauniers. Parmi les 76 migrantes, six sont des 

Filles du roi arrivées entre 1663 et 1673. Quant aux 79 migrants volontaires, pour 27 d’entre eux, 

il n’a pas été possible de trouver leur occupation à leur arrivée au pays. Dans ce groupe, on 

compte 22 garçons âgés de moins de 14 ans. Parmi les 76 migrantes, il y a 24 filles de moins de 

14 ans. 
 

Tableau 2 

Occupation des pionniers et pionnières selon l’année de leur arrivée au Canada 
 

Occupation 1608-1699 1700-1759 1760-1850 Total 

Métiers de la terre 7 - 0 7 

Artisans et gens de métier 20 2 3 25 

Militaires 11 19 - 30 

Marins et gens de mer 2 1 - 3 

Petits métiers 11 1 - 12 

Commerçants 3 - 2 5 

Administrateurs 2 - - 2 

Professionnels et nobles 1 1 - 2 

Prisonniers et réfugiés - 2 - 2 

Migrants volontaires 78 - 1 79 

Migrantes 73 2 1 76 

Religieux 0 1 - 1 

Total 208 29 7 244 
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Cent-dix migrants et migrantes originaires de l’Orne arrivent au Canada à titre individuel dont 

six Filles du roi. Cinquante-cinq personnes arrivent avec leur époux ou leur épouse et quelques 

fois avec des enfants, tandis que 79 personnes arrivent avec un autre membre de la famille dont 

48 enfants arrivés avec leurs parents.  

 

Robert Giffard, noble homme, conseiller du roi et médecin ordinaire de sa Majesté, né vers 1587 

à Autheuil. Il vient en Nouvelle-France une première fois en 1621. Il rentre ne France en 1728 

pour épouser Marie Renouard à Mortagne-au-Perche le 12 février 1728. Il est retour en 

Nouvelle-France avec son épouse à titre de seigneur de Beauport. Giffard décède à Beauport le 

14 avril 1668.  

 

Parmi les autres personnages importants originaires de l’actuel département de l’Orne, citons 

Jean Juchereau de Maure, membre du Conseil de la traite et seigneur, baptisé le 31 mars 1692 à 

Tourouvre. Il épouse Marie Langlois avant 1612 à La Ferté-Vidame. Il arrive en Nouvelle-

France en 1634 avec son épouse et leurs enfants. Jean Juchereau décède à Beauport le 7 février 

1672; Jean-Baptiste Peuvret de Mesnu, soldat de la garnison de Québec, puis secrétaire du 

gouverneur Lauzon et notaire royal. Il a épousé, à Bellême le 1er février 1660, Marie-Catherine 

Nau. Il décède à Québec le 23 mai 1697; Gilles Rageot, commis au greffe du Conseil souverain, 

puis notaire royal, né le 14 novembre 1642 à L’Aigle. Il arrive en Nouvelle-France en 1663. 

Rageot épouse Marie-Madeleine Morin à Québec le 29 mai 1673. Il décède à Québec le 3 janvier 

1692.  

 

Lieu et année de mariage 
 

Le lieu de mariage des migrants et migrantes n’est pas nécessairement le lieu de résidence, mais 

il précise souvent le lieu et l’année de leur arrivée au Canada. Dans le tableau 3, cinq régions 

ont été identifiées dont trois dans la vallée laurentienne correspondant aux gouvernements 

existant avant 1760 et aux districts établis sous le Régime britannique. Les autres régions sont 

surtout situées en Acadie.  

 

Des 244 pionniers et pionnières du département de l’Orne, 176 ont épousé un ou une 

compatriote tandis que 68 ont épousé un Canadien ou une Canadienne de naissance. Douze 

migrants ont épousé une Fille du roi. Quarante migrants et migrantes se sont mariés plus d’une 

fois. Seulement 13 migrants ou migrantes n’ont pas eu d’enfant au Canada. Par ailleurs, de 

nombreux pionniers et pionnières, originaires de l’Orne ont laissé une descendance 

patronymique jusqu’à nos jours au Québec dont les Boucher, Cloutier, Drouin, Gagné, Gagnon, 

Giroux, Guyon ou Dion, Letartre, Maheu, Paradis, Rivard, Rouleau, Roussin, Trottier et Trudel 

pour n’en citer seulement quelques-uns.  
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Tableau 3 

Région et année du mariage des pionniers et pionnières établis au Canada 

 

Régions 1608-1699 1700-1759 1760-1850 Total 

Québec 120 11 4 135 

Montréal 18 7 8 33 

Trois-Rivières 12 - 2 14 

France 58 2 2 62 

Autres - - - - 

Total 208 20 16 244 

 

Dans le tableau ci-haut, 113 mariages ont eu lieu à l’église Notre-Dame de Québec, 24 à l’église 

Notre-Dame de Montréal et 9 à l’église de l’Immaculée-Conception de Trois-Rivières.  

 

Lieu et année de décès 
 

Les informations du tableau 4 sont assez sommaires puisque les décès par région en Nouvelle-

France n’ont pas été compilés spécifiquement dans notre base de données. Par contre, on voit 

que 18 migrants et migrantes sont rentrés et sont décédés en France après un séjour au Canada.  

 

Tableau 4 

Régions de décès des pionniers et pionnières établis au Canada 
 

Régions 1608-1850 

Canada 226 

France 18 

Autres - 

Total 244 

 

En tenant compte des retours en France et de l’émigration vers d’autres contrées, la contribution 

nette du département de l’Orne au peuplement du Canada est de 226 individus ce qui 

représente un peu plus de 2 % de l’ensemble des pionniers français établis au Canada entre 

1617 et 1850. 

 

Épilogue 
 

Les données présentées dans les tableaux étaient à jour, en janvier 2024, à partir des 

informations nominatives tirées de la base de données : Pionniers et pionnières établis par mariage 

au Canada 1617-1825 et diffusée dans Internet depuis 2019 par la Société de recherche historique 

Archiv-Histo. https://archiv-histo.com/pionniers.php 

 

 

 

https://archiv-histo.com/pionniers.php
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Des références incontournables 
 

Des publications et des bases de données permettent aujourd’hui d’identifier l’ensemble des 

pionniers et pionnières originaires de l’actuel département de l’Orne. Voici quelques références 
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Normand Robert, Nos origines en France des débuts à 1825, Normandie et Perche, Montréal, 

Archiv-Histo, 1991, 255 p. 
 

Jeanine Giraud-Héraud et Gilbert Pilleul, dir. Ces villes et villages de France, berceau de 

l’Amérique française. Basse-Normandie et Haute-Normandie, Commission franco-québécoise sur 

les lieux de mémoire communs, 2008, 246 p. http://www.cfqlmc.org/pdf/Villes-et-Villages-de-

France/Livre-n3.pdf 
 

Le Tenneur, René, Les Normands et les origines du Canada français, Coutances (France), Ocep, 1973, 

332 p. 
 

Vaillancourt, Émile, La conquête du Canada par les Normands, Montréal, G. Ducharme, 1933,          

252 p. 
 

Michel Ganivet, Perche et Canada. Quatre siècles d’histoire. Épopée en Nouvelle-France, Tourouvre, 

2016, 151 p. 
 

Registre de la population du Québec ancien, Programme de recherche en démographie historique 

de l’Université de Montréal (PRDH). https://www.prdh.umontreal.ca/rpqa/ 
 

Marcel Fournier, Les pionniers et pionnières établis par mariage au Canada 1617-1825. 

https://archiv-histo.com/pionniers.php 
 

Fichier Origine, Fédération québécoise des sociétés de généalogie. 

https://www.fichierorigine.com/ 
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La ville de Mortagne-au-Perche, capitale du Perche 
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